Liberté !                
  
Frêle comme doigts d’enfants,
Plus précieuse que diamants,
Ton seul parfum nous enivre 
Et comme bon vin, tu  nous grises.
 
Tu es un hymne à la vie 
Qui fait lever des envies.
Tu suscites des passions 
Libère les émotions.
 
Tu fus conquise  de haute lutte 
Par nos ancêtres en tumulte  
Ils nous donnèrent pour  mission 
d’en multiplier les brandons.
 
A trop de Peuples, elle fait défaut
Mais son désir jamais ne s’interrompt,
Et ne  saurait durablement supporter le bâillon.
Car l’être vit de pain mais  surtout de liberté. 
 
Si  tous les  pouvoirs te craignent  
Ma si   belle, tu  charmes et envoûtes, 
Mets  les tyrans en déroute.
Chère amie, de Marianne la belle.
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